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RECEPTION DES VŒUX AUX CORPS CONSTITUES 
Intervention de Dominique BAERT, Maire 

 
Mercredi 9 janvier 2019 

 
Monsieur le Ministre, 
Madame la Députée,  
Madame et Monsieur les Conseillers Départementaux,  
Monsieur le Délégué au Préfet,  
Mesdames et Messieurs en vos fonctions et responsabilités, 
Mes Chers Collègues maires, 
Chers collègues du Conseil Municipal, 
Mesdames et Messieurs, Chers Amis, 
 
 Monsieur le Ministre, fussiez-vous notre voisin dans vos responsabilités antérieures de maire de 
Tourcoing, c’est en Ministre de la République que je vous accueille à cette cérémonie de vœux aux Corps 
Constitués. Je devine déjà certaines remarques, notant qu’en 2016 nous recevions ici même le Président de 
la MEL, en 2017 le Président de la Région des Hauts-de-France, en 2018 le Président du Conseil 
Départemental du Nord, et en 2019 le Ministre du Budget, et d’aucuns dès lors de s’interroger : qui en 2020 ? 
 
 Il ne subsiste en effet plus guère de possibilités. Mais je vais tuer le suspense naissant : en janvier 
2020, nous serons en période électorale, et, a priori, le nom de la personnalité invitée est aisée à deviner, ce 
sera : personne ! 
 
 Ce qui ne rehausse que d’autant, M. le Ministre, l’attention que vous portez à Wattrelos, à ses élus, à 
son maire et aux serviteurs du service public par votre présence aujourd’hui, alors même que ce matin se 
tenait le Conseil des ministres, puis un séminaire gouvernemental. Il est aisé de deviner que, par vos fonctions 
vous êtes dans l’actualité, et votre présence n’en est que plus appréciable. 
 
 Je la prends pour une marque d’amitié personnelle aussi. C’est vrai, nous venons d’horizons politiques 
différents. Mes racines et mon ancrage sont clairement de gauche, et restent à gauche ; votre itinéraire 
personnel vient de la droite. Dans le débat républicain, nous nous sommes à dire vrai rarement opposés, mais 
surtout toujours respectés et  appréciés, et je dois dire que tant avec le maire de Tourcoing, qu’avec le Vice-
Président de la MEL, qu’avec le Ministre du Budget, j’ai toujours bénéficié d’une écoute attentive, d’une 
disponibilité prioritaire, et d’un soutien sans faille, ce qu’en toute transparence je n’ai pas toujours obtenu de la 
part de personnalités éminentes de mon propre camp politique. 
 Mais les temps ont changé. En 2017 la démocratie avait rendez-vous avec sa survie, il fallait éviter les 
extrêmes, à droite comme à gauche, et dans les priorités républicaines il y avait une urgence politique ! 
 
 Le candidat Emmanuel Macron, devenu Président de la République, nous a préservé des extrêmes, et 
d’une droite fillioniste que je pressentais plus destructrice que réformatrice, et qui n’était surement pas 
progressiste. La France de demain ne peut pas être celle de Sens Commun et de la Manif pour Tous ! J’ai fait 
le choix qu’en responsabilité j’estimais nécessaire pour ma ville et pour la France, et pour la France en 
Europe ; ce choix je l’assume et ne le regrette pas. Vous avez, Monsieur le Ministre alors que vous ne l’étiez 
pas encore, fait le même choix dans l’autre sens. 
 
 Et en politique si une ambition n’est qu’une ambition, elle est critiquable, mais si cette ambition se met 
au service d’une cause utile, elle est appréciable. Je fus sans doute l’un des premiers à vous féliciter lors de la 
formation du Gouvernement, et très vite vous avez fait les gestes indispensables pour faire de vous au 
Gouvernement, le Ministre de l’écoute des élus et des territoires des Hauts-de-France. 
 
 J’en atteste ! Quant au cours de l’été, je vous ai sollicité en urgence pour Wattrelos (j’aurai d’ailleurs un 
autre dossier à vous remettre avant que vous ne partiez), j’ai eu mon rendez-vous à Bercy dans votre bureau 
dans les jours suivants. Et je sais avec quelle ténacité vous avez veillé à ce que ce dossier se règle, et s’il 
était en plan depuis 1 an et demi, il est dorénavant réglé ! Aussi je ne suis pas un ingrat et je rends à César ce 
qui lui revient, et à Gérald je te dis merci ! 
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 Ceci dit, j’apprécie que ce soit le Ministre de l’Action et des Comptes Publics qui soit à nos côtés ce 
soir parce que cette manifestation a, vous le savez, toutes et tous, pour but de rendre hommage et à 
présenter les vœux de la municipalité aux serviteurs du service et de l’action publics, à vous nos partenaires 
de la ville, quelle que soit votre collectivité, votre organisme, votre service de l’Etat où vous œuvrez pour le 
bien public. Ce sont les hommes et les femmes de l’action publique qui sont à l’honneur ce soir, et quelque 
part, par votre périmètre de compétences, M. le Ministre vous êtes au faîte de toutes celles-ci. 
 
 2018 est partie, 2019 s’ouvre. Ce soir, je voudrais Mesdames et Messieurs, Chers Amis, passer 3 
messages : 
  
 
1 – 2019 doit être l’année de la réaffirmation du r éalisme 
  
 1 - Ce début d’année s’engage, qui ne le voit pas, dans un contexte troublé, où nombre d’esprits sont 
troublés, où depuis des semaines, des expressions, des pratiques, des dégradations, se sont produites alors 
qu’on les croyait impossibles, impensables. Des faits inacceptables ont eu lieu. Samedi après samedi, des 
batailles de rue ont succédé à des défilés, mais si dans une démocratie l’expression de revendications et 
d’idées est une respiration nécessaire de celle-ci, en revanche les dégradations, les pendaisons ou exécutions  
sommaires mimées du Chef de l’Etat, les exactions contre des parlementaires ou des bâtiments publics, ne 
peuvent être tolérées. 
 
 Il est temps de revenir sur terre. On n’est pas dans la Roumanie de Ceausescu, mais en France dans 
une démocratie parlementaire, où les responsables politiques sont élus, inscrite dans un contexte économique 
contraint, et dont les serviteurs de l’Etat, élus comme agents, doivent être respectés. 
 
 � J’en appelle ainsi au respect des institutions 
 
 La République s’est créée sur l’idée de donner le pouvoir au peuple qui l’exprime par son suffrage, 
c’est-à-dire par son vote ! 
 Telle est la rédaction de l’article 3 de la Constitution : « la souveraineté nationale appartient au peuple 
qui l’exerce par ses représentants et par la voie du référendum », et à l’alinéa suivant précise : « aucune 
section du peuple ni aucun individu ne peut s’en attribuer l’exercice ». 
 C’est le principe de la démocratie représentative, socle même de la République. De même, l’article 6 
énonce que « le Président de la République est élu pour 5 ans au suffrage universel ». Là encore, la 
Constitution est claire et précise. 
 Au nom de quoi le Président devrait-il démissionner au bout de 18 mois de mandat ? Le Président 
sous la Vème République, élu au suffrage direct, clef de voûte des institutions, est évidement exposé et 
Nicolas Sarkozy et François Hollande ont goûté en leur temps des rigueurs du bashing médiatique et de la 
déferlante des réseaux sociaux. Mais un quinquennat c’est 5 ans : je suis un démocrate et un républicain ; 
l’action publique doit rendre des comptes dans le cadre des institutions républicaines et seulement dans ce 
cadre ! 
 Aucune fraction du peuple ne peut se substituer à la représentation nationale, aucune remise en cause 
au bout de 18 mois d’un Président élu pour 5 ans ne peut s’accepter (quel que soit le Président d’ailleurs) sauf 
à remettre en cause les institutions, donc la République, donc la force de la France en Europe et dans le 
monde ! 
 Et j’ajoute que, sur le fond, moi qui ai été à ses côtés dès ses premiers meetings de campagne, 
Emmanuel Macron a été extrêmement clair sur ses engagements de programme, et nul ne peut contester qu’il 
réalise scrupuleusement ce qu’il avait dit qu’il ferait. A lire nombre de « plateformes revendicatives », il est 
clair que bien des revendications étaient des propositions d’adversaires politiques, qui, cela n’a échappé à 
personne, n’ont pas passé le 1er tour et n’ont donc pas recueilli la majorité des suffrages. Et depuis les 
berceaux de la démocratie, chacun sait que c’est l’expression majoritaire qui est le socle du fonctionnement 
démocratique. 
 Il n’y a que dans les cours de récréation que c’est celui qui crie le plus fort qui a raison ! Dans une 
démocratie, la loi ce n’est pas la rue, ce sont le suffrage et ses représentants élus qui la font. 
 � J’en appelle aussi au respect des contraintes écon omiques 
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 C’est un autre socle : le cadre économique dans lequel notre pays se trouve ! Il y a encore peut-être 
des rêveurs qui croient que la France est seule et puissante dans un monde désert ! 
 Sauf que la France est une économie ouverte, qui exporte et importe, qui vît un régime de liberté des 
mouvements de capitaux depuis 1990 et a une monnaie commune avec 19 pays européens avec qui elle 
entretient des relations privilégiées. 
 Et la situation de la France n’est pas n’importe laquelle sur le plan économique. Une dette de plus de 
2000 Mds € et très proche dorénavant de 100 % du PIB, un déficit public voisin de 90 Mds € (à financer 
chaque année !) et qui a beaucoup de difficultés à se réduire, plus de 200 Mds € justement à lever chaque 
année par l’Etat sur les marchés pour pouvoir rembourser nos dettes, financer le déficit de l’année et donc 
payer les fonctionnaires, et c’est aussi une inflation de près de 2 %, inflation exogène largement importée, 
mais qui rend préoccupante donc tout dérapage éventuel des revenus, car si des tensions endogènes, 
intérieures, des prix renforçaient la hausse externe des coûts, des déséquilibres majeurs se produiraient, et 
provoqueraient vraisemblablement dès l’année suivante de sévères ajustements budgétaires,... 
 Le pilotage économique de la France est particulièrement délicat et fragile dans cette période. Et donc 
il est impérieux d’être très prudent sur les dépenses d’aujourd’hui et de demain, car elles seront la dette 
dorénavant très lourde d’après-demain, et sont le risque d’austérité du surlendemain. 
 L’économie, elle a des règles, des contraintes, elle ne se nourrit pas de « y’a ka » et d’illusions. Pour 
sympathiques que puissent être a priori certaines revendications, leur cumul n’est pas sans dangers. 
 
 Et si, sur les dépenses s’additionnent des demandes, sur les recettes les « y’a ka » sont encore plus 
nombreux et pas moins dangereux. Je n’ai pas le temps de détailler ici, mais j’attire l’attention sur ces 
solutions de facilité que d’aucuns prônent comme une source de ressources faciles, par exemple en réclamant 
la création d’une lourde taxe sur les transactions financières, ou de restreindre sévèrement l’optimisation 
fiscale, en oubliant que dans un régime de liberté des mouvements de capitaux ce qu’espèrent taxer ces 
magiciens des recettes fiscales aura disparu avant même que la taxation en question ne soit légalement 
votée ! Si l’assiette taxable diminue, ou disparait, on peut voter tous les taux qu’on veut, il n’y aura que peu 
voire pas d’impôt perçu ! Il faut se méfier des promesses de milliards ou de dizaines de milliards faciles ! 
Quant à l’impôt sur la fortune économique dont, symboliquement, d’aucuns réclament le rétablissement, en 
plein Brexit et alors même que la France a un cruel besoin d’attirer des investisseurs pour soutenir sa propre 
croissance, le retour en arrière donnerait l’impression d’un « yoyo fiscal », d’un pays qui ne sait pas ce qu’il 
veut ; et il n’est pas certain qu’il ne soit pas plus coûteux en pertes fiscales, de croissance et d’emplois que ce 
qu’il rapporterait à nouveau. L’investisseur a besoin de stabilité, de lisibilité fiscale pour prendre la décision 
d’engager ses fonds, par rapport à ses calculs de rendement : modifier sans cesse les règles du jeu, c’est 
casser la confiance dans la crédibilité d’une politique, et dans le contexte macro-économique d’aujourd’hui, ce 
serait vraiment un hara-kiri stratégique. Illusion, là encore ! 
 
 � J’en appelle enfin au respect des serviteurs de la  République 
 
 Fin 2015, le libertaire chanteur Renaud voulait « embrasser un flic ». Dans la lutte contre le terrorisme, 
évènements dramatiques, ou dans la Coupe du monde 2018, évènement heureux, le peuple de France 
communiait avec ses forces de l’ordre ! 
 
 Mais l’an dernier, ici-même, je rappelais la lâche agression de pompiers dans l’exercice de leur devoir 
à Wattrelos ! Depuis, d’autres agressions, d’autres menaces ; d’autres insultes ont eu lieu, et pas qu’à 
Wattrelos ! 
 Des parlementaires, parce qu’ils exercent légitimement leur mandat sont menacés ; pis, parce qu’ils 
sont noirs ou juifs certains sont menacés de mort ! Sans oublier ces factieux qui l’un, chef irresponsable d’un 
parti, appelle à la « révolution citoyenne », ou tel autre dangereux personnage qui ose appeler à enfoncer les 
portes de l’Elysée ou de l’Assemblée Nationale... 
 
 Quand on roue de coups un policier à terre, qu’on menace des journalistes, qu’on force l’entrée d’un 
ministère sous les acclamations, ce sont des dérives fascisantes et haineuses qui sont des dangers pour la 
République ! 
 
 Tout cela, ce sont les mêmes gens, les mêmes séquelles du passé sombre qui resurgissent de 
l’histoire, ceux qu’évoquait Bertolt Brecht lorsqu’il écrivait « le ventre est encore fécond, d’où a surgi la bête 
immonde ». Et elle ne surgit pas qu’en France ; en cette année du centenaire de l’armistice de la sanglante 
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1ère guerre mondiale, qui ne voit qu’en Europe des foyers de haine, de xénophobie, de nationalisme se 
réaniment dangereusement ? 
 
 Voilà pourquoi, je le dis solennellement ce soir, à vous policiers, pompiers, gendarmes, mais pas 
seulement car toutes et tous, fonctionnaires, agents qui travaillaient au service de l’action publique, à vous 
aussi élus parfois mis en cause ou menacés, vous êtes dans votre action quotidienne les bouclie rs de la 
République.  Et la République ne peut avoir aucune faiblesse à vous défendre, car si la digue de l’action de la 
République faiblissait, ce sont la République et l’Etat eux-mêmes qui seront menacés ! 
 
 La vigilance la première à avoir, c’est le message fort que je voulais exprimer aujourd’hui. C’est que s’il 
y a des fractures dans notre pays, la fracture républicaine avec ceux qui servent l’Etat, qu’il soit central, 
décentralisé ou déconcentré, doit impérativement être contenue ! Et c’est mon devoir d’élu, de maire, de 
vous marquer aux uns et aux autres mon soutien, ma confiance, ma fidélité, mon respect et mon 
affection dans l’exercice de vos fonctions. 
 
2 – 2019 sera pour Wattrelos l’année des grands cha ntiers 
 
 C’est rien de le dire ! Mais c’est dire aussi que vos fonctions seront mobilisées pour nous accompagner 
dans ces grands chantiers structurants, dont l’importance est primordiale pour la commune, mais en dépasse 
largement les frontières. 
 
 Ces grands chantiers sont liés bien sûr à la mutation économique de la ville, à la résorption de ses trop 
nombreuses friches industrielles et à la création de nouvelles entreprises ou de nouveaux cadres de vie. 
 Ces grands chantiers sont le cri d’espérance de l’avenir de Wattrelos ! Ce seront : 
 
 � La construction de la plate-forme logistique NEW,  comme Nord Europe Wattrelos sur le site 
historique de La Redoute qui est en train d’être démoli. La ville l’a échappé belle : après l’abandon de La 
Redoute de ses locaux pour intégrer son nouveau bâtiment du « Quai 30 », le risque d’une friche de 31 
hectares existait. Heureusement, grâce à un investisseur privé, à la mobilisation de la Redoute, et de la MEL, 
un énorme projet va sortir de terre, un premier bâtiment de 35 000 m² dès 2019, et un autre de 90 000 m² en 
2020, porteur à terme de 400 emplois environ. La zone de la Martinoire est complète, et vous le comprenez, 
c’est un enjeu très lourd pour Wattrelos. 
  
 � L’installation des premières entreprises, enfin, su r les sites de la Lainière et Pennel et Flipo.  
Là encore, grâce à la mobilisation de la SEM Ville Renouvelée et de la MEL, trois projets vont engager leurs 
procédures et travaux sur 2019 : ALSEI, qui va réaliser un bâtiment de 8 300 m² pour 16 cellules pour des 
Pme/Pmi ; Deltasol, société de dallage industriel qui quitte Tourcoing, pour s’installer à la Lainière ; Deltour 
Autocars qui installe bureaux et véhicules, sur le parcellaire roubaisien. 
 
 � Le programme de réaménagement du Centre-Ville, qui verra arriver plus de 1000 logements,  
une esplanade, des commerces et une Salle de spectacles, tout cela sur et à proximité de la friche, détruite, 
des filatures St Liévin. C’est Pierre Mauroy qui, en 2001, avait lancé l’accord politique de ce projet : ce qui 
souligne le temps politique des grands projets ! Déjà la résidence seniors de 100 logements se construit, les 
réseaux d’assainissement sont refaits, des permis de construire sont en instruction, les  projets en 
commercialisation, l’entrée du parc va être reconfigurée... c’est tout le cœur de Wattrelos qui va changer ! 
Merci à la MEL de son engagement décisif, ainsi qu’à la SEM Ville Renouvelée là encore. 
 
 � Le programme de renouvellement urbain du quartier d es Villas dit ANRU 2.  14 ans que 
Wattrelos attend ce feu vert ! L’ANRU vient de le donner, le dossier de Wattrelos est le 1er métropolitain à 
avoir été accepté en Comité d’engagement ! 120 démolitions progressives, un travail sur les dix ans à venir, 
mais dès 2019 la barre Dufy sera progressivement vidée, et démolie au plus tard en 2020. 
 
 � Le programme de Quartier Ancien Dégradé :  le PNRQAD est aux quartiers anciens ce que le 
PNRU est aux quartiers collectifs type Zup ! Wattrelos a engagé la rénovation du quartier du Crétinier dans 
cette procédure ! Et dès 2019, la démolition de l’usine dite « bonbons » au cœur du quartier devrait permettre 
d’engager les programmes de nouvelles constructions et d’espaces publics. 
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 � Enfin 6 ème grand chantier, la fin de la liaison Tourcoing-Bea ulieu,  avec, enfin le raccordement du 
tronçon Pont des 44/Ballons au tronçon Beaulieu/Broche de Fer. Si sur ces tronçons, l’heure est à la pose de 
murs anti-bruits (merci la MEL !), les travaux de la nouvelle voie s’engageront au 2nd semestre 2019, et on 
devrait, enfin, y rouler au printemps 2020. Enfin, jusqu’au Pont des 44 à l’entrée du Touquet... 
 Je rappelle à nos amis de la MEL ici présents, surtout les responsables de la voirie, que lors de la 
visite du Président Castelain le 7 février dernier, il avait été acté que la réalisation du tronçon final entre le 
pont des 44 et la rue du Levant à Tourcoing devait être mis très rapidement à l’étude (sans modification du 
pont, tout au plus avec l’élargissement par disparition d’un trottoir), afin de reprendre sans plus attendre le 
trafic que va immanquablement engendrer (c’est son but) la finition de la liaison derrière le parc urbain en 
2019 ! 
 Je pense que cette requête intéresse aussi bougrement les tourquennois, n’est-ce pas M. le 
Ministre/1er adjoint ; aussi amis de la MEL, ne tardez pas, à vos tables à dessin, à vos plans, à vos 
ordinateurs, mais faites-moi, faites-nous avancer cela au plus vite ! Merci d’avance. 
 
 J’arrête là, car je ne veux susciter ni envie, ni jalousie chez mes collègues présents, non plus 
qu’auprès d’un ministre que la gestion municipale d’une ville voisine ne désintéresse pas. Bien d’autres 
travaux, modernisations d’équipements auront lieu en 2019, mais ils n’ont pas cette ampleur. Derrière ces 
« grands chantiers », il y a des projets politiques, des années de réflexions, d’études, de travail, et si la MEL et 
l’Etat sont dominants sur les dossiers que j’ai énoncés, je voulais associer dans un même hommage mes 
collaborateurs et les vôtres, ou vous-mêmes, ou vos administrations et services pour rendre tout cela 
possible : cela valait bien une réception de début d’année pour vous remercier ! 
 
3 – Car 2019 verra la confirmation de nos partenari ats, je n’en doute pas ! 
 
 Chacun connait l’adage selon lequel si seul on avance, ensemble on va plus loin ! Précisément, 
Wattrelos seule ne pourrait réaliser ses équipements, se moderniser, toujours chercher à améliorer le service 
rendu à la population pour mieux l’aider, l’accompagner. Pour agir, Wattrelos a besoin de vous ! 
 
 Et si je vous ai remercié, la tâche n’est pas finie. 
 Avec la MEL, je reconnais que le « panier du maire » est déjà bien dense avec les dossiers 
économiques, de renouvellement urbain, ou d’infrastructures routières évoquées. Mais en 2019, Wattrelos a 
aussi besoin d’avancer dans la lutte contre l’insalubrité des logements, avec le permis de louer, de progresser 
dans une gestion commune des cimetières enfin digne du respect que nous devons à nos défunts, de 
déployer enfin la vidéo-surveillance et les caméras supplémentaires, et que soit réellement améliorée la 
propreté des abords et de l’aire des gens du voyage, et le comportement de ceux qui y résident. Et par-delà la 
décision métropolitaine, heureux, au Conseil de décembre d’accorder 1 M€ de subvention pour notre salle de 
spectacle, je souhaite qu’en 2019 la MEL nous épaule davantage dans les activités culturelles et festives, et 
que nos étangs soient pris en compte dans la compétence Gemapi. 
 
 Avec la Région,  nous attendons la participation régionale dans la convention ANRU2 pour les Villas, et 
espérons que seront poursuivis  les financements « politique de la ville », pour nos acteurs locaux. Je forme 
également le vœu que, comme nous nous en sommes entretenus avec le Proviseur, le Lycée Professionnel 
Savary puisse bénéficier de nouvelles importantes formations qui augmenteraient significativement les 
effectifs du lycée en même temps que l’offre de filières d’éducation sur notre ville. 
 
 Avec la police nationale , (et je salue l’arrivée du nouveau Commissaire Eric Eudes) notre partenariat 
reste étroit, et la convention police nationale et municipale qui va être signée, puisque validée au Conseil 
Municipal en décembre, renforcera nos actions communes. Je mets ce point dans le paragraphe « Police », 
puisque c’est avec l’appui de la police que se joue l’exécution concrète, mais il y a une décision urgente que 
Wattrelos attend : l’évacuation du campement sauvage de Roms qui s’est installé dans le quartier du Sartel ! 
Les habitants, les élus, mes policiers n’en peuvent plus, il faut que cela cesse. C’est au Préfet qu’il appartient 
de prendre la décision, une expulsion justifiée par l’exécution d’une décision de justice, et des raisons de 
sécurité sanitaire et de tranquillité publique. Notre Députée a, je le sais, plaidé le dossier au Ministère de 
l’Intérieur et à l’Elysée. J’attends, Wattrelos attend... et si M. le Ministre, si vous pouvez y rajouter votre 
soutien, je suis preneur... 
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 Côté pompiers , j’ai une revendication forte pour les états-majors de Tourcoing et de Roubaix : je tiens 
à recevoir régulièrement, pas nécessairement en temps réel, mais exhaustivement, les informations sur tous 
les incendies de véhicules sur le territoire communal. 
 
 Avec les bailleurs , en les remerciant de leur participation aux Cellules de veille, je confirme la volonté 
municipale de nous engager avec force dans la lutte contre l’insalubrité des logements, et je compte sur leur 
écoute attentive et leur participation. J’ai également hâte que Partenord nous « sorte » le dossier de 
démolition/reconstruction du Beck/Avelin que nous avons évoqué pour la première fois en 2001 ! 
 
 Enfin, avec l’Etat , je veux le remercier pour le maintien des dotations aux communes et de la 
péréquation, et pour les 15 enseignants supplémentaires que Wattrelos a obtenu à la rentrée de septembre 
dans ses écoles primaires. Mais puisque j’ai la présence du Ministre du Budget j’ouvre le cahier de 
doléances : le maintien de la section Arts Plastiques au Lycée Zola (qui a obtenu un accord unanime du 
Conseil) ; une vigilance sur nos recettes fiscales ; plus de justice dans les dotations de politique de la ville ; la 
confirmation de la reconquête républicaine, avec ses effectifs supplémentaires, dans la zone de sécurité 
prioritaire de Roubaix-Wattrelos (enfin, surtout Wattrelos !) ; le soutien au Centre Hospitalier de Wattrelos qui 
a besoin qu’on prenne plus en compte, dans ses financements, les besoins spécifiques de la population. Et 
comme chacun de mes hôtes, Président de la MEL, de la Région, et du Département, pour me remercier de 
les avoir invités, m’ont annoncé une subvention d’1M€ dans leur prise de parole, Gérald tu ne peux pas faire 
moins ! 
 J’ajoute qu’évidemment Wattrelos participera dans les prochaines semaines au « grand débat 
national »  qui va s’engager à partir de la mi-janvier, dès que celui-ci sera précisé dans ses modalités comme 
dans son contenu. Si, évidemment dans cette grande concertation les contacts se vivront à destination de la 
population, nul doute que vous toutes et tous, administrations et organismes intervenant sur la commune, 
avez vocation  à y être des interlocuteurs utiles. 
 
 Mesdames et Messieurs, vous le devinez même si sur nos projets je pourrai continuer, il me faut 
conclure. 
 Et je veux le faire, compte tenu de ce que Wattrelos attend de vous, en vous présentant mes Vœux, 
nos Vœux de Bonne Santé, pour vous et vos proches. J’ai besoin de vous « en forme », et je sais que 
Wattrelos peut compter sur vous. Que pour chacune, chacun, 2019 soit une année qui ne soit pas économic 
en bonheurs, grands et petits. Soyez heureux ! 
 
 A vous, M. le Ministre, que vous faire comme vœu sinon de bien sauter le « Pas »,... le prélèvement à 
la source, bien sûr. Et de réussir dans vos fonctions, car c’est l’intérêt de la France. Votre réussite sera encore 
plus grande, croyez-moi si vous pensez à Wattrelos ! 
 
 A la France, je souhaite de retrouver une vraie unité nationale, un pays où il est répondu au légitime 
désir d’un mieux vivre matériel en tissant justice fiscale, vraie rétribution du travail et juste attribution de la 
solidarité, tout cela dans le respect des institutions et de la démocratie. 
 
 Quant à moi, vous l’aurez compris, comme l’a dit le Président de la République dans ses vœux : « Je 
suis au travail, déterminé à mener tous les combats  ». 
  

Bonne Année à toutes et à tous. 


